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Bienne	pourrait	avoir	sa	première	maire	
romande	
La	socialiste	romande	Glenda	Gonzalez	Bassi	se	lance	officiellement	dans	la	course	à	la	
succession	d’Erich	Fehr	à	la	tête	de	la	ville	de	Bienne.	Elle	serait	la	première	femme	à	
occuper	une	telle	fonction	

La socialiste Glenda Gonzalez Bassi pourrait devenir la première femme à la tête de la ville 	
Vincent	Bourquinrédacteur	en	chef	adjoint	

Glenda Gonzalez Bassi pourrait entrer dans l’histoire. Le Parti socialiste romand l’a 
désignée ce week-end comme candidate à la succession d’Erich Fehr. Le populaire maire 
de Bienne a en effet décidé de se retirer après quatorze	ans à la tête de la plus grande ville 
bilingue du pays. Les chances de la municipale à la tête de la Formation, de la Culture et du 
Sport sont grandes. En effet, le PS dirige la ville depuis 1976. Son élection serait triplement 
marquante: jamais une femme n’a dirigé la cité seelandaise; un seul francophone a déjà 
occupé la mairie, c’était le radical Edouard Baumgartner de 1948 et 1960; elle serait encore 
la première personne sud-américaine à diriger l’une des grandes villes du pays. 

PUBLICITÉ 

Chilienne	d’origine	

Glenda Gonzalez Bassi est en effet arrivée en Suisse à l’âge de 6	ans, son père était un 
militant de gauche actif, et il a décidé de fuir son pays d’origine après le coup d’Etat 
d’Augusto Pinochet. Depuis cinquante	ans, elle vit à Bienne où elle a notamment été 
formatrice d’adulte avant de rejoindre l’exécutif en 2021. 
Lire aussi:	Le maire de Bienne Erich Fehr se retire: place à une Romande? 

https://www.letemps.ch/profil/vincent-bourquin
https://www.letemps.ch/articles/le-maire-de-bienne-erich-fehr-se-retire-place-a-une-romande


Devant l’assemblée générale de son parti, Glenda Gonzalez Bassi a insisté sur sa volonté de 
promouvoir des projets qui profitent à l’ensemble des habitants de Bienne, ainsi qu’un 
service public fort grâce à une action soutenue par les valeurs de solidarité, d’égalité et de 
justice sociale, fortement liées aux questions environnementales. «Je vis ma ville avec 
toutes ses diversités, dont je suis aussi porteuse, et je pense avoir la sensibilité nécessaire 
pour comprendre les besoins et les attentes venant de la population biennoise.» Sa 
candidature devra encore être avalisée en février par les autres sections du PS biennois, 
mais cela ne sera qu’une formalité. 
Et puis ceci:	Glenda Gonzalez Bassi: née au Chili, municipale à Bienne 

Deux	candidates	romandes	

A gauche, la municipale ne devrait pas avoir d’adversaire. Elle aussi membre de l’exécutif 
biennois, la verte Lena Frank a d’ores et déjà annoncé qu’elle ne briguerait pas la mairie. 
Au final, ce sont donc deux Romandes qui pourraient s’affronter pour la succession d’Erich 
Fehr. La radicale Natasha Pittet a de fortes chances d’être la candidate de la droite pour la 
présidence de la ville. Contactée par	Le Temps, la directrice de l’Action sociale et de la 
sécurité affirme que le Parti radical romand et le PLR alémanique n’ont pas encore pris de 
décision, mais elle devrait tomber d’ici le mois de janvier. Membre de l’exécutif depuis avril 
2023, ses chances semblent toutefois minces. 
 
 

https://www.letemps.ch/articles/glenda-gonzalez-bassi-nee-chili-municipale-bienne

